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ter la main; ce qui ne fut pas plûtôt
fait, qu'il me fit affeoir à côté de lui
& fans autre cérémonieil m'offrit fon
calumet, ou pour mieux me faire en.
tendre, il me préfenta la même pipe
dans laquelle il fumoit. Je l'acceptai
comme un vrai Iroguais, c'ef à dire,
fans compliment, & après avoir un
peu fumé, il me fit figne de la pré..
fenter à Antoine qui la porta au-1i' fa
bouche & la donna eifuite à fon Ne.
veu, qui en fit autant & la rendit à ce
Chef. Voilà toutes les formalités de la
civilité Iroquoife, que ces Nations
Sauvages pratiquent ordinairement à
la réception des Etrangers.

Le bruit de notre arrivée, dans ce
Village, ne futpas plûtôt répandu ,
que tous les Sauvages vinrent nous
faluër. Ils s'adreffoient d'abord à moi,
& me préfentant la main tour à tour,
ils me difoient en langue Françoife:
Bon jour Frère. Ils venoient auffi tous
de file & en I grand nombre, que
j'étois déja en peine de voir la fin d'u-.
-ne Procefion de tant de Frères. Je
leur répondois à tous fort gravement
fur le même ton-, fans prendre, le
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